
 
 

La primaire écologiste, vote chez les 
Républicains... Neovote, l'entreprise 
championne des scrutins virtuels 
09h00, le 26 septembre 2021 - Par Emmanuelle Souffi  

Cette pépite française, forte de ses propres technologies, gère les scrutins de trois 
primaires et de nombre d'élections professionnelles 
 

 
Le site de Neovote. (Capture d'écran) 
 
Le vote aux primaires écologistes ? C'est lui. Au congrès des Républicains (LR), samedi ? 
Encore lui. A la primaire populaire, lancée par des militants associatifs et des collectifs ? 
Toujours lui! Depuis sa création en 2007 par deux anciens consultants en stratégie, Neovote 
s'est imposé comme le leader des scrutins électroniques sécurisés. Le millier d'inscrits 
écartés de la primaire écologiste pour des questions de sécurité (à cause de similitudes entre 
leurs numéros de CB) a bien failli ternir ce palmarès, avant que la direction écologiste 
rétablisse la vérité : la responsabilité de ce couac revenait à son partenaire bancaire. 
 
"Cette primaire écologiste est un sans-faute pour nous, se félicite Henri Ibgui, le directeur 
général, présent chez Neovote depuis son lancement. Nous avons opéré des contrôles 
confidentiels standards et n'avons transmis aucune alerte ni suppression de compte aux 
organisateurs." Pas d'attaque venue de l'étranger ni de faux comptes créés en masse, donc. 



 
 
Le prestataire a en revanche dû faire face aux contestations de Jean-Marc Governatori, 
arrivé dernier avec 2.500 voix. Le rapport d'expertise lui a été transmis. 

Ses urnes virtuelles n'utilisent aucune base de données 
Car dans des opérations aussi délicates que l'e-vote, tout est tracé, encadré, verrouillé, 
sécurisé pour éviter de briser le secret entourant le scrutin. La start-up gère plus de 
4.000 serveurs et des technologies propres développées à Rennes par des ingénieurs 
centraliens. Elles permettent de gérer 1 million de requêtes par seconde. Ses urnes virtuelles 
n'utilisent aucune base de données, afin d'assurer la stricte séparation des émargements et 
des bulletins. Le vote est doublement enregistré et sa cohérence vérifiée, en permanence, 
sur trois serveurs. 

Notre objectif, c'est la souveraineté. Il est rarissime d'avoir des 
composants 100% français 
 
"Notre objectif, c'est la souveraineté, clame Henri Ibgui. Il est rarissime d'avoir des 
composants 100% français." Cette volonté de maîtrise des outils en interne s'applique aussi 
à la gouvernance. "Les textes ne nous empêchent pas de lever des fonds mais nous tenons 
à notre indépendance, souligne le dirigeant. Tous nos bénéfices sont réinvestis." 

Cette liberté a séduit la CGT, la CFDT et le Medef, qui lui confient l'organisation de toutes 
leurs consultations internes. Mais aussi les services du Premier ministre, l'ENA, la Cnil, les 
ministères des Armées et de l'Intérieur, le Conseil d'Etat et le Parlement… Tout comme La 
République en marche, le Parti socialiste, le MoDem. L'entreprise a également piloté les 
élections professionnelles dans la fonction publique en 2018 - et s'occupera des prochaines, 
en 2022. Elle gère aussi celles de 33 groupes du CAC 40. 

Près de 10.000 scrutins annuels 
En tout, Neovote veille au bon déroulement de près de 10.000 scrutins annuels. Portée par 
l'épidémie de Covid, qui a accru le besoin de dématérialisation (ainsi lors des assemblées 
générales de copropriétés), sa croissance est exponentielle : le chiffre d'affaires a bondi de 
60% en un an. Il avait été multiplié par quatre en 2018. 
 

L'e-vote est un outil démocratique qui permet aussi de 
résoudre une bonne partie de l'abstention 
 
L'année 2022 s'annonce de même sous les meilleurs auspices, avec le renouvellement des 
comités sociaux et économiques. Ses effectifs, une trentaine de salariés en année basse, 
pourraient atteindre 400 personnes. "L'e-vote est un outil démocratique qui permet aussi de 
résoudre une bonne partie de l'abstention, pense Henri Ibgui. C'est une solution viable pour 
des élections nationales à condition d'être éthique et transparente." Reste à en convaincre 
les décideurs politiques et les citoyens… 


